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Mise au point

Daniel Bourgeois, Mauro Cerutti, Antoine Fleury, Marc Perrenoud

Dans le numero 4/2003 de la Revue suisse d'histoire, Serge Reubi a publie un article
intitule «Economie, diplomatie et influence patronale suisses pendant la Guerre
Civile espagnole 1936-1939». II aborde ainsi une problematique fort importante et
aboutit ä la conclusion que l'influence patronale dans l'evolution de la politique
suisse en Espagne a ete capitale.

II est rejouissant que ces questions soient traitees et que des recherches soient
menees. Toutefois, la lecture de cet article, base sur un memoire de licence prepare
sous la direction de Philippe Marguerat, fait apparaitre plusieurs problemes qui
necessitent une mise au point, aussi bien sur le plan factuel qu'en ce qui concerne
l'historiographie.

Une affirmation liminaire de Reubi attire l'attention: au debut de son article, il
note que, malgre une augmentation du nombre d'ouvrages sur la Suisse et la
guerre d'Espagne, «aucun ne traite de l'influence des milieux economiques dans
les processus de decision. [...] Au total, personne n'a encore tente de lier les deux
elements» (p. 410). Cette affirmation peremptoire a suscite plusieurs reactions, ce
qui nous amene ä formuler les remarques suivantes.

Sur le plan factuel, Reubi fournit des indications qui traduisent la legerete et
l'imprecision de ses connaissances:

• Aux pages 422 et 425, il evoque «le chef du Departement federal de l'econo¬
mie publique (DFEP), Baumann», alors que Johannes Baumann (1874-1953),
conseiller federal de 1934 ä 1940, n'a jamais dirige le DFEP, mais le Departement

de Justice et Police.

• Aux pages 418 et suivantes, il est question de la «Caisse suisse de compensa¬
tion», alors qu'il s'agit de l'Office suisse de compensation.

• A la page 421, il est mentionne H. Böschenstein «qui fut fonctionnaire pen¬
dant l'entre-deux-guerres». II suffit de consulter l'article du Dictionnaire
Historique de la Suisse pour savoir qu'Hermann Böschenstein (1905-1997) fut des
la fin de ses etudes correspondant parlementaire et ä l'etranger de plusieurs
journaux importants.

• Aux pages 422 et 423, il est question de la «Societe de Banques Suisses», alors
qu'il s'agit de la Societe de Banque Suisse.

Bref, cet article est entache de trop nombreuses erreurs factuelles qu'il aurait ete
facile et rapide de corriger en Consultant les ouvrages de reference pour toutes les

personnes qui se penchent sur l'histoire contemporaine de la Suisse.

Daniel Bourgeois, Mauro Cerutti, Antoine Fleury, Marc Perrenoud, Groupe de recherche
pour l'edition de Documents Diplomatiques Suisses, Hallwylstrasse 4, CH-3003 Berne.
www.dodis.ch
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De plus, le ton peremptoire tranche avec les lacunes historiographiques de
l'auteur. Affirmant etre le premier ä traiter une teile problematique, Reubi passe
sous silence de nombreux autres travaux.

Pour ne prendre que trois exemples d'ouvrages qui ne sont meme pas cites
dans les notes en bas de pages, on peut mentionnner le recueil de Daniel Bourgeois,

Business helvetique et Troisieme Reich. Milieux d'affaires, politique etrangere,

antisemitisme, Lausanne, Page Deux, 1998, l'ouvrage d'Hans Ulrich Jost,
Politik und Wirtschaft im Krieg. Die Schweiz 1938-1948, Zürich, Chronos, 1998 (en
part. pp. 34-36, sur la reconnaissance de Franco) et le volume publie sous la direction

de Peter Hug et Martin Kloter, Aufstieg und Niedergang des Bilateralismus.
Schweizerische Aussen- und Aussenwirtschaftspolitik 1930-1960: Rahmenbedingungen,

Entscheidungsstrukturen, Fallstudien, Zürich, Chronos, 1999. On y trouve
plusieurs contributions sur les themes que Reubi pretend etre le premier ä traiter:
• Thomas Gees, «Interessenclearing und innere Absicherung. Zur Zusammen¬

arbeit zwischen Verwaltung und Privatverbänden in der schweizerischen
Aussenwirtschaftspolitik, 1930-1960», pp. 141-172

• Iris Nussbaum, «Landesversorgung, Maschinenexporte und Finanztransfers.
Aspekte der schweizerischen Aussenwirtschaftspolitik gegenüber dem fran-
quistischen Spanien 1939-1949», pp. 281-305

• Sebastien Farre, «La Suisse et l'Espagne: de la reconnaissance du franquisme
ä l'emigration economique. Un apercu des relations bilaterales hispano-
suisses, 1939-1964», pp. 307-327.

D'autres etudes sont ignorees par Reubi, notamment le memoire de licence de
Mari Carmen Rodriguez, 1936-1939: la Suisse face aux 'deux Espagnes'. Les
relations economiques etpolitiques entre la Suisse et l'Espagne durant la guerre civile
espagnole. Un cas d'etude des relations internationales de la Suisse au XX' siecle,
Universite de Lausanne, janvier 2001. Cette historienne a non seulement travaille
comme Reubi sur des sources en Suisse, mais aussi dans les archives espagnoles.

D'autres publications sont mentionnees d'une maniere tres fragmentaire.
C'est ainsi que l'ouvrage publie en 2001 sur la Suisse et l'Espagne de la Republique
ä Franco se trouve dans les notes de bas de page. Or, dans l'introduction de ce
volume, Mauro Cerutti dresse une synthese historiographique et ecrit: «Ce qui condi-
tionne avant tout la politique de la Suisse, c'est la defense des interets economiques,

voire ceux des ressortissants helvetiques restes en Espagne, principalement
dans la zone republicaine.»1 Peut-on encore pretendre en 2003 que personne n'a
analyse l'influence des milieux patronaux sur la politique suisse? Force est de
reconnaitre que depuis plus d'une decennie les interventions patronales sur la diplomatie

federale sont mieux connues gräce ä des publications superbement occul-
tees dans l'article de Reubi. II s'agit en particulier des volumes des Documents
Diplomatiques Suisses (DDS) consacres aux annees 1936 ä 1939. Ces ouvrages sont
cites par d'innombrables specialistes et par des personnes interessees par l'histoire
des relations internationales de la Suisse. Si Reubi daigne citer ä la note 38 les
volumes 6 et 7, les volumes 11 ä 13 (1934-1940), publies de 1989 ä 1994, sont ignores.
Or les historiens soussignes ont travaille ä la selection des documents et ä l'edition
de ces trois volumes qui contiennent plus de 80 textes sur les relations avec
l'Espagne. La consultation serieuse des volumes et de la base de donnees DoDiS

1 La Suisse et l'Espagne: de la Republique ä Franco (1936-1946), edite par Mauro Cerutti,
Sebastien Guex et Peter Huber, Lausanne, Antipodes, 2001, p. 53.
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(www.dodis.ch) permet de nuancer des affirmations peremptoires et d'eviter des
erreurs factuelles. Reubi cite plusieurs documents tires des Archives federales et
donne l'impression d'etre le premier ä les publier:
• A la page 412, les decisions du Conseil federal d'aoüt 1936 sont presentees

sans la moindre mention du volume 11 des DDS (cf. entre autres n° 266, 279,
283). A la page 425, Reubi cite une lettre du Vorort du 1er decembre 1936 sans
mentionner que ce texte capital est publie dans le volume 11, n° 327.

• A la page 426, les activites du Vorort, de l'OSEC et de Paul Brand sont evo¬
quees sans la moindre mention des informations substantielles qui se trouvent
dans le volume 12 des DDS.

• A la page 414, la reconnaissance de Franco est retracee sans aueune mention
du volume 13 des DDS (cf. table methodique: «4.1. Guerre civile et reconnaissance

du regime de Franco» et les documents 7,18, 20, 27 et 29).
• Aux pages 410 et 416, il est question des investissements suisses en Espagne.

On peut lire une reference ä une statistique sur les capitaux suisses ä l'etranger
tiree d'un Journal de 1939; alors qu'une recapitulation detaillee des capitaux
suisses en Espagne a ete editee dans le volume 11 des DDS, n° 252. Puis, des
analyses historiques ont ete publiees, notamment en 1988 et en 20022. On y
trouve des recapitulations, des analyses et des syntheses. II est donc notoire
que la source de 1939 citee par Reubi ä la page 416 est depassee et que celui-ci
aurait ete mieux inspire de se baser sur les sources editees et sur les etudes
disponibles.

• A la page 424, apres avoir explique que trois lobbies sont actifs (le Vorort,
l'Office suisse d'expansion commerciale et l'Association suisse des
banquiers), Reubi ecrit: «Parmi les trois lobbies retenus ici, l'ASB se singularise
par le faible nombre de ses interventions: mis ä part la bataille menee par
l'association pour obtenir une quote-part elevee pour les avoirs financiers dans
les aecords de Clearing, la centrale bancaire reste muette.» Reubi passe ainsi
sous silence des interventions des milieux bancaires, notamment le credit
aecorde des octobre 1938 par la SBS ä Franco3. De meme, Reubi neglige aussi la
problematique de l'afflux des avoirs espagnols en Suisse, signale depuis 19884.

L'attrait de la Suisse pour les milieux franquistes comme refuge pour des capitaux

en fuite et comme fournisseur de capitaux est indique depuis trop d'annees

pour qu'il puisse etre passe sous silence.
Bref, on pourrait multiplier les cas d'erreurs, d'omissions et d'approximations.
Certes, il est clair que chacun peut selectionner et Interpreter les sources selon sa
methode; mais les regles elementaires en histoire impliquent que des sources
editees auparavant ou citees par d'autres historien(ne)s soient mentionnees avec des
references bibliographiques et non pas presentees comme des nouveautes inedites
quand elles ne le sont pas. Pretendre que personne n'a encore traite une problema-

2 Cf. Marc Perrenoud, «Banques et diplomatie suisses ä la fin de la Deuxieme Guerre
mondiale: politique de neutralite et relations financieres internationales», in: Etudes et Sources:
revue des Archives Federales Suisses, 1988, n° 13-14, pp. 31-32,41-45. Cf. Marc Perrenoud,
Rodrigo Lopez et al., La place financiere et les banques suisses ä l'epoque du national-socialisme,

Zürich, Chronos, 2002, pp. 100-107, 584-610.
3 Cf. DDS, vol. 13, n° 59 et 255; Perrenoud, art. cit, 1988, p. 32; Perrenoud, Lopez et al., op.

cit, 2002, pp. 141-143.
4 Cf. Perrenoud, art. cit, 1988, pp. 44-45, et Perrenoud, Lopez et al, op. cit, 2002, pp. 123,

584ss.
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tique ne saurait etre possible qu'ä condition de maitriser l'historiographie. II reste
assez de problematiques ä approfondir avant de pretendre disposer de la primaute
ou de l'exclusivite. C'est ainsi que la serie des DDS offre une masse considerable
d'informations et de pistes de recherches qui sont ä disposition de tout chercheur
debutant ou non!

Enfin, si nous sommes d'accord avec l'auteur sur la necessite et l'importance
d'etudier «l'influence des milieux economiques dans les processus de decision»,
nous tenons ä signaler que cette exigence a ete formulee des le debut de l'entreprise

des DDS en 1974. En effet, prenant en consideration l'etat de Fhistoriographie
suisse de l'epoque, Antoine Fleury proposait que «les relations financieres

internationales de la Suisse meriteraient d'etre analysees dans leur ensemble» de

meme que les «liens commerciaux et financiers» avec les Etats partenaires ainsi

que «la place de la finance suisse dans les emprunts internationaux»5. Une traduction

de cette prise en compte des aspects economiques et financiers dans l'explication

de la politique etrangere de la Suisse est aisement verifiable, en Consultant la
table methodique de chacun des volumes, qui repertorie un nombre croissant de
documents sur les questions economiques et financieres. «Phenomene qui denote
non pas l'emprise de l'Etat federal sur ces divers secteurs, mais plutot les täches qui
sont confiees ä l'Etat federal par les groupes interesses, soucieux de leur promotion

et de leur defense dans une communaute internationale regie par des struetures

nouvelles auxquelles la Suisse doit s'adapter»6.
En d'autres termes, la problematique du cas espagnol aborde par Reubi s'inscrit

de toute evidence dans une historiographie bien balisee depuis plusieurs
annees, dont l'objectif, au-delä des cas particuliers, consiste bei et bien ä rendre
compte de l'histoire suisse dans ses diverses dimensions par rapport ä l'evolution
du monde contemporain.

5 Antoine Fleury, «Publication d'une collection de Documents diplomatiques suisses». in:
Etudes et Sources, Berne, n° 2,1976, pp. 18-21.

6 Ibid., p. 22.
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